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L'acte législatif qui a commencé à rendre célèbre M. McKin
ley fut le fameux tarif qui a porté son nom. C’était un tarif de 
protection à outrance. Il fut adopté par le Congrès en 1890, 
grâce aux efforts de M. McKinley, alors président du comité 
des voies et moyens. Suivant l’expression de son principal au
teur il n’était pas fait pour les peuples étrangers, mais pour le 
peuple américain. Quelques années plus tard, M. McKinley 
affirmait que son tarif avait augmenté les gages des travail
leurs, favorisé l'établissement de grandes industries, donne 
partout de l'ouvrage aux artisans, grossi le revenu public, et 
cela sans augmenter le prix des produits indigènes. Au Cana
da, cette politique fiscale, qui élevait une muraille entre nous 
et nos voisins, nous força à chercher de nouveaux debouches.

L’événement capital de la présidence que, la 'balle d un as
sassin vient de terminer si tragiquement, a été sans contredit 
la guerre hispano-américaine. Elle a marqué le point de depart 
d’une ère nouvelle pour les Etats-Unis, l’ère de l’impenahsme 
et des conquêtes lointaines. M. McKinley ne s’était pas engage 
dans cette voie de propos délibéré. Au début il ne voulait pas 
la guerre cubaine, et l’on assure qu’il était partisan de la poli
tique pacifique. Mais les circonstances, exploitées par une 
presse sans frein, — la presse jaune, — créèrent un courant d o- 
pinion tel qu’il ne put y résister. Ce fut pour lui un malheur; 
car la guerre hispano-américaine, examinée a la lumière de la 
raison et du droit international, sera considérée par 1 histoire 

abus de la force, comme un acte de tlibus-équitable comme un
terie militaire. . , , . . ...

Il n’y a pas de doute que l’anarchisme a ete la puissance insti
gatrice du crime qui a plongé dans le deuil la nation améri
caine. Les peuples civilisés devraient se liguer pour écraser les 
fanatiques adeptes de cette monstrueuse doctrine. L opinion 
publique aux Etats-Unis est exaspérée, et le Pouvoir pourra 
compter sur l’approbation de toutes les classes pour 1 adoption 
des mesures préventives et répressives les plus rigoureuses.

M. McKinley est le troisième président des Etats-Unis qui 
succombe sous les coups d’un assassin. Le premier fut Abraham 
Lincoln. Il avait été réélu président de l’Union, pour 
coud terme, en novembre 1864. Après avoir déployé une in
domptable énergie et des talents administratifs de premier or
dre, il touchait au moment où la guerre civile allait prendre fin. 
Richmond, la capitale des Etats du Sud, avait été prise le 12

un se-


